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BOL'B.UX — Déclarations de naissances du vendredi 
6 novembre. — Em.le W'aitei, rue d'Aiger. 16. — Louise 
Daaart, nie îles Ln.ngue» Hiuei, 275. — Louis Duforeat, 
rue •le» Vosaree, 63. — Junetle Delotfre, rue Kugène-Mot-
te. — Ken... (iuig'.ii, rue des An» , là la (jeud^miene). — 
Albert me Wii-lney*, rue Dullot, 51. — Lvlotuid Fournier, 
boulevard de Met», 104. — Xbùuphile Mites, rue de la 
Lys. 34. — Be i t lu Xys, me Racine, 10. 

D.rdaiation» du decè». — l'aul Wante, 25 ans, ru» du 
l*ay» — J. U. Xott». 32 an», ma du P»v». — Auguate 
Ues|*sl . 73 MIS, rue de l'Ho»pie*. 

T o i KCOIM;. _ Déclaration» «la w i a n i du 8 no
vembre. — Léon Van.lewiele, rue de 1» Uoirrg.ifroe. — 
Kit»» Pitiisj—I, rue de Nice. — Kwymond DebrabiAnt, rue 
du KL D. — Chariaa Dufennont, ni» Mirabeau, 5. 

Mariaga». — Aagaaaa IMbaaaa, 26 an». •midoyé, et 
Kléimore H u a i i t n 2u »us. oouiuiièie. — Kinile Vuybj-
telce, 27 u » , satgMV, et Laurence De Piaataf, 22 ans, 
•oiiri.eu»-.'. 

J.> olarai...in» 'lu éttiê. — F. licie Daleacluae, 62 an», 
ruo do „i liUm-he-l'une. — Thérèse Luxleu, 81 an», ru» 
du Mrnn Paia, 100. — n. ïène CaarteUia, 28 ans, ru» Xa-
h.,.M>. 122. 

UKOIX. — I>«''ir.tion «le naiii*ance du 8 novembre. 
— Vlè-e Batteur, rue du l ^ i é p h e a e . 59. 

W A s y l r MAL. — MefiarM on de naissance du 8 no-
vauthre. — N i a n t . 

De»«». — l'ulagie Mien, 6 6 an», ménagère, rua d» 
M.uv'i 

\VATTIUvf/>S — DocJ.ii'i(/ii)u J » a a n m a c a du 8 DO-
vanabrp. — Kéaat . 

a>ûea». — Rtienne Warnem, 47 an.» 8 mois, ouàwretier, 
ru* Caniuî . 62. — Henri Batteur, 36 an» 6 mois, triemi 
d e laine, («rolmicr. 

M A R Û g . — IWclamtiea de m i 
- -'uMuk Su'ven, rue Ja.ciu.irt. 

F l / K l t e . - - DocJal.tt ion do ua n 
Néant . 

Déco». — Léonard Fasseur, 66 an», «ans profession, ha.-
imMii du Ue . - i i . i i j 

A . s r y . — I. y . u ition <1« nai'-s«nre du 8 novembre. — 
Nvaat. 

aaaee du 8 novembre. 

m e du 8 novembre. — 

TKîcea. — BV.nohe Dron'es , 2 an», rue Marcenu. 
A î T N A P P F P . — Déclaration de naisïum.e du 8 novem

bre. — Néant . 
DeV-ès. — Marie Duniortier, 84 an», cultivatrice, rue du 

àloutiin. 
H A L I A ' I N — Déclaration de naissance» du 8 novem

bre. — Purydore J8an. route de Ldle. — J. B . Maret, rue 
du Château. 

DtiÙHrations de décè». — Annule Vancoill ie, 1 moi», 
rue St-1'.inl. — Henri Vanir.u.'vei*ri, 3 mois Rouge-Port». 
— Chartes Hindrick, 6 an*, p'ace d e rF^Lise. 

ENTATMI'UIfi. — D . V i r u t i m de naissante du 8 no
vembre. — Veroreien AiiguifTine, Jti Place. 

N f t C H I N . — Décauratinu de naissance d u 8 novembre. 
— Néant. 

Publication de mariage. — François Vincent , 24 an», 
ouvrier tanneur, e t Malviu» Ri.uutjena, 22 ane, «ervnaite. 

MOl!«( . lr l ( )N. — Dvriai.uion» de naissance» d o 8 no-
vembre — M o l e s t e VersMiele , rue du Midi. — Louis D u -
jardin. rut des Tiweian.l». 

Doctw. — Paul Dennul le . 10 moi», Manc-Pifrtwm, 23. — 
SCIIUOD, s.-Te fjBJjnajIiei, tsirfcaaJjé eans vie , rue des Cordon
nier». — Clémentine Staelens, 41 an», ménagère, rue d» 
la T."te d(>rme, 160. 

T O U R N A I . — Deelar»«l<a de naissance du 8 novembre. 
— Lucien Debuck, (itiai Notre Dams. 

Dée.laritions de décès. — J . - B . Comblé. 83 ans, journa
lier, chaussée de Lille. — A m m Une Bacroy, 75 ans, cou
turière, rue du Curé du Château. 

Je me marie bientôt. Mais nue do choses à faire 
Mon liicu t pour le contrat aller CIM B ÎP notaire 
Choisir pour mon trousstau des arlicles soignés 
Des draps en toile d i s Vosuc... à dos prix modérés 
Aussi sans hésiter je m'empresse d'aller voir 
Aux l'abriqj€t PariiUnnei, rue du Vieil-Abreuvoir. 

«5090J VUE rutfcr . i . 

On h t dans le TetU Parisien : 

CALVITIE ET MEDECINE 
N u l n'ignore que la Calvitie est l'absence plus o u 

moins complète de cheveux. 
Mais peu de geus savent combien il a farllu d* 

reclicrolies e t de travaux pour arriver à e n établir 
scientiliqut'incnt Ja cause e t 1» nature , e t , par sui te , 
à la ci/iviser, selon son origine, en « C a l v i t i e 
I n c u r a b l e » quc-ilo soit le résultat fatal d'une 
viei.'iesse avancée ou d'un accident (biessure ou brû
lure) ayant amenô la destruction du cuir chevelu 
lui-même, et en « C A L V I T M C I B A B L E i 
oetle-ci véritable maladie, l e plus souvent d'origine 
microbienne, et tcnihant, comme toute maladie, dans 
l e domaine thérapeutique d u vrai médecin. 

Tout réccinnioiit w t sortie d e terre une légion d'in
dustr ie l s , plus ou moins scrupuleux, guérissant la 
Calvitie dan« tous ics eus e t à tout âge. 

iPas un do ces cni"ngés guérisseurs n'a le t i tro do 
D o c t e u r , pas un n'a fait d'études préalables sur 
c e t t e iiuplai.iolo maladie, e t par su i te , leurs poin-
mados e t onguents é ta ient voués d'avance à l'insuc
cès . 

Mais depuis plus do dix ans, un médecin bien 
connu, le D o c t e u r L . é o u k - ' o u r i i o l , de, la F a 
cul té de P a n s , ex-interue dos hôjntaux, travai l la i t 
en si lence à cette pa-s»ionnante quention, e t voyai t 
enfin ses travaux couronnés du plus iplondide succès t 
il avait deconvert les causes dis la Calvitie ; i l eut 
bionttit fuit d'en inst i tuer le remède. 

Ses reniantnsiIules travi-ux antérieurs avaient déjà 
valu au Docteur Fouruol do nombreuses récompen
ses : Riieccs^ivenient, il obtint des Médail les d'Argent 
et <h' Vermeil de différents Ministères, la Médai l le 
d'honnLur de 'l'.Usiatiuico publique ot cel le des Epi 
démie •<. 

Les résultat,? mi rvoi'îoiix obtenus a v a i e n t do 
beaucoup dépassé son at tente , et il lui avait fallu lea 
at tes tat ions , les photographies autlrentiques n Avant 
e t Apri'S » des c-luiiives gueris par ses soins, pour 
qu'il pr î t bien conscienco du servico qu'il vena i t d e 
rendre à la science et à l 'humanité. 

Son trai tement , bien simple, puisqu'il ne consiste 

qu'en lotions quotidiennes d'une cuil lerée à café d'un 
l iquide n e poissant pas , n e tachant pas le Irnge, 
fleurant bon, lui va lut tout de sui te la faveur <h» 
toutes les classes de la société. D e plus, chaque fois 
qu'il le juge ut i le , il ordonnance gra tu i t ement un 
tra i tement interne facile à prendre, pour aider à 
l'action de s a Lot ion Capillaire. 

Cet te Lotion, d'une innocuité absolue, ne cont ient 
ni oanbharid* n i mercure, e t offre t o u t e s les garan
t i es d'hygiène e t d e sécurité désirables. 

L a repousse des cheveux est donc désormais in
contestablement assurée, sauf pour les ohauves, par 
Calvitie cieatrieieUe (blessure, brûlures), qui n e s t 
jamais curable. Quant aux vieillards, quoi q u e so i t 
leur âge, la chute de leurs cheveux sera arrêtée, mai s 
i ls n'obtiendront une repousse qu'une fois sur d ix 
environ. 

D a n s tous les autres cas, pour arrêter la ohute 
des cheveux la plus rebelle, pour faire disparaître les 
pell icules e t les démangeaisons les plus intolérables, 
il suffit d e l'usage d'un seul flacon do la Lot ion d u 
Docteur FournoJ. 

E t , une autre prouve de l'incroyable efficacité de 
ea Lotion, c'est l'offre fa i te aux chauves de l'en»-
ployer « A F o r f a i t » , c'cst-à-diTo payable seule
ment après la repousse des cheveux . 

Enfin, mon expérionco personneille m'autorise à 
engager v ivement les chauves e t les personnes qui 
perdent leurs cheveux a. s'adresser au D o c t e u r 
L é o n F o u r u o l , 1 7 , r u e d e ( h â l e a u d u n , 
à P a r i e , qui se fera un plaisir de leur envoyer 
sa brochure expl icat ive iet ses intéressantes at tes ta
t ions . 

DOCTEUR E . R E I B E L . 

l.MOUFFl-CHtVUlEB 
136 OS, rue l'icrre-dc-

I loal ia », I I U U . I A I I . 

LDECRAENE4IATH.EU&C1' 
S C 8 - 3 0 r u e 4 e l a t i a r e , n O I U A I X 

Lingerie, Ganterie, Bonneterie . 
Spécialité de corsages haute nouveauté . 
Jupons soie, laine e t fantaisie. 
Cols e t cravates pour dame». 
Ceintures, boucles, voi lettes , e t e . 
Fourrure». 
Travaux d'agrément. 
Brodures e t tapisseries artistiques. 
T»pis de table. 

GOFFIN & GABEREL 
4 8 , r u e d e l ' B p e i i l e , ROUBAIX 

ENTREPRISEGÉNÉRALE 
d e TRAVAUX d e 

MAÇONNERIE, DALLAGES, CIHENTAGES 
Pierres, ffiavbties, Plafonnoge 

C I T E R X A G E 9 P E R K E O T W X X É S P O U R C A V E S 

«broutez l e C i l A9IPACrlVB 

Brillât-Saparin 
R E X r v ï S 

G r a n d m n a e e e u x . . . . 
G r a n d s i l l e r y . . . . . . 
C a r t e n o i r e 
C a r t e b l e u e . . . . . . 
C a r t e b l a n c h e 

: * . 2 0 
3 . 8 S 
4 . 8 S 
5 . 8 5 
T . 3 5 

Ecrire directement à la Maison de REIMS. 

C'un da Gérants : A L F R E D MESSIAEN. 

Imprimerie ALFRED REDOCX, Grande-Rue, 71, Koubai». 
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M 10 3 ° | | """» T " { CI 
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. MTFTR HMK1KR... . 

. • i m mi lo.vriKn 

>iptanû 
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te rme . 
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Ouver-

i r e s » 
loo ils 

W 50 
ll«) 70 
1*1 »7 
H . 

4M . . 
« î . . 
t i "5 

43 . . 

terme M l 51 
; t o i i i n K i U I U I M I I — e o a a t . "o i j 
:o os iu. 

sesjesss» 
•js m n « l l t : s . . . 
s i M M T K I M t n 0 
J3 t i l i n : ( > K » I B i.) . . . . 

H t " K i 11.11 I><(1... 
1 1». » U » l t - 9 . . . 
' 1D t 0 0 I W . 
i i » . t u n ! • " • : . . 
| l b . 31 1 o i l IS'.i» 
1 10. I t O l v l 

JSIIJ . . , 4 s 0 e K LK H J N t l | 

te rme. 
t i - r iu». 
ter ra». 

d o t . 
Jour 
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lue 75 
!-'J t » 
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101 où 

453 . . 

( i 10 

:« os 
:o io | :o io 
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C r é d . F o n - — • 

"- 'J • rosr. iKB.iss-,. »i<l 

ai • • - »**• *"̂  :j 
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* » î • • — i / • o »»i . 
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•5"^ «aj j tY/ai î r j " 
; ' « • " • ) - f i / j . / . ' ! * ' » ' . -

' • ' •• F . -L . u. 1'./. a " • • 

Jï*« I - J ./. • '"3 .. M » . . _ t l / t . / . i H » . . 
M* I.TON 1884 . . . 1 10J . . 

J»! '•* s u i t » . i»87i 4 M . . 
• M . HOKOEAll l ISi l S'O . 

TUJil i i'.O . . 

ArlioiiK île Su, i-tc-s î le r r é i l i t 
e t I bf in in *le fer 

Valeurs imlontr ie l l eo e t < . . i i i n i i r n JICM 
Cours i 

• r i 

eatMT W8Mll l . .ggg; 
1 »A»0»» D» FARI9 . . J JJ/JJf; 
| tOCtfiTB GÉNÉRAL» 

eo.rr. wwmmnfêSH 
•ANQC» OTTOSASB. t t r iue 

— rn. si'» arme. terme, 
npt 

mil 

O'.v 

51 . 

m on. 
OH.ST 
fAHH LTON B r o i r . . . c n i r . t . !•• 

c u m i n s 
SVUAIiOSSl . 
PANAMA. 

a 50 
M r.o yji 

c o m p t . . - • ..'•.... 
c o m p t . I «il •• ISTO 
c o m n - « * • • 15'JU 
c o m p t . I'>;4 5o 

I J -

B O U R S E DE L I L L E 
OU 8 NOVEMBRE U)t 

ACTIOYS Ulv l l l i m H I I I 

87IJ . . 

JUO . 

IÏT . . 
1140 . . 

»« .. 87-0 . . 

740 . . 

M U <ro.npt. 

A T I K S I » r>» SB».-'.» 
HVK- LIU.» 
CA1I. 
MM.ASINS « f i » , o s n a i s . 
MtLtlIiANO 
6AZ PxnisIKN 
TIIASSATI. INTlor» 
CHAHS»*»» H I M I 
EAC\ OK VIOHT 
OKI \0Ï1LL« 
O t v t l 
I O - . S O W I C » 
OUI!Al. VOLOA. 
TIIOUSO.N HOUSTON 
MilHuNOWaAA 

M i n . - s ( t r . < u i \ r « - <•! M v e r s l 
14 40 

1135 . . 

\ 
M l . . | 

• r r r r T . s n o o r s r s r 
CriAlirERED 
COSOIJP. «OUFIELD» . . . . 
BAST I1AND 

CMLPKSHUIS 
A. r.pKHZ* O 
KI.K1NI.ONTF.IN 
LANi.A»T.:» • 
MAT LONSOI.1D 
• e t s A a t s É » 
U N O MINÉS 
BANOI'ONTEIN ESTAT» 
Romvso.N GOLD 
SHP.BA 
SlMMi:il AMD 1471 
VIlLAûE MAIN »EFÏ 
DE U t i l 
l i n TINTO 
THARSIS 
c a e coePER 

a l e u r s M n . ' g o d a n t e i 

t ' i f i , AUNES <jteHn.>.iijs (a i 

3"I7 . . 3 7 1 3 . . 

. . . . 375 . . 

. . . 165 . . 
wr.i M 

403 . . 1 100 . . 
S"7 . . P00 . . 
i:.o . . n : . . 

i l i O . l i » . . 
. . . . . i i T Î . . 
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[. . . D M . . 
i ; t > . . I ; M . . 

|r»::|»:: 
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ô i . . 1 63 7S 
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14» . . 141 . . 

32 . . 5 i JJ 

M 13 : » a 
90 50 <IJ 73 
13 . . 1 13 15 

• : o . . Î ; O . . 
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J<> 73 U . . 
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957 .1 930 40 
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| 118 M 
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uojr., t l u .. 
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U A n n i E «octrnn | lEN'DANCG calme 

OBLIGATIONS 

»o»i> 1870. . . 
NORD BONS 93 — « .' 
ULLI I8S0. . . t , 

— 18?0. . . > 
— 1893 . ' 
— » ! • • • . . 

o o i A l 1 8 3 1 . i . 
— 1 8 9 3 . . . . . 

ROOB.-ToCne. , , 
- 91.1 . . 

5t>0 :0 Tounc 
189.1 
18T8 
1886 

Ne. 1891 

A E M P R U N T S 
Cnnrs I M i n e * 

4-̂ 0 . BPrrmifE 1STÎ 
501 50 DOURGES 1894 
30.1 73 DROCCIRT1894 
513 . . (SCARPtXLE 9A 
5.» . . « A B I . E S . 1893 

| D ivers 
508 . . CH. ÉOO NOM» 
M4 . . CH- CAMBKAI.. 

13 50 ,SA1 » u i l 
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810 . . I — 3- sér. 

— 4« »ér. 
DA1NS 1.11. LOIS. 
BAIXSARSIKNT. 
EAI.'X nilNSER. 
OENAIN ANZIN. 

BOURSE DE BRUXELLES 
OU S MIVI 

I Clôt. 

Obi i f ta t . Jour 

f) 30 BEl.r.E i 0 / 0 . 
ION 7 ,8 ANVERS V11.L. 
107 7/S RHl 1.H..VI1.L. 

91 7 S CAND V1U.. 
91 25 I.IEHB V1LL-
77 . . CONGO 

4'.'0 50 Ai.lEII.ANi;l..3 
I - 4 1 / i 
ANVE.nS 4 l / i 

| B04 . . r . P R i . ï l 4 J / 0 
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107 6S 
91 73 
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B A M l l ( S A 4 A I 1 1 R - D I M I t S 
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1230 . . 1 H » ! E V DECROIX . . 
ItioO . . 

1.3 , . 
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310 . . 
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I1KH1.IIE» i C" . . . 
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U" SPI« VIL. IN 
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AC1E». DE EVlHCI. 
BIACHB 8TVAST . . . 
DENAIN 'ANIUI 
HAUTS EOUR. MAC». 
P. STAMANO 
£OC. MÉTAL. BSCAV7 
BAINS LILLOIS 

5 i o . . ' COMPAS. ULI.OI>ES 
' 0 5 . . C I I A U 0 » . DU N0P.0 
13150 , ' • L L » O I » 

430 . . 

894 . 

. . . 1 

A3:. <,i. 
. GAZ RIO 5 0 / 0 

9J 30 E'PANV.41,1 
4 e : 30 t . B E U - R . 4 1 / 1 
490 . . t t .D»XIN4i / l 
M i . . P1.T. C R . 4 l , i 
607 . . - i - R A l i . 4 1 * 

: A A - H U I I H : 
P. un nous. 
I'.ANOEE MAI'. 
» l ) l — — . . I 
L . . MAT. t C | 

3460 . . 

14S 50 
— D. 

iiM) .. P'IRÉS s.oi.N. « : o 
. CONGO AC OR. 1385 

46"ô — r«'D.li. 4037 50 
l « 50 DR1XEL. DIV., î * ) 

ÎIVAMALILLS {«0 . 
VALLAD. Cap. . . . . 

- à™-\ 
C. INT- TE. C. . . . . 

— B. . . . . 
ACIER. D'ANC. 335 . 

— ANV. C. i » 50, 
— — D. I KO . . i l 

l i . . BONEHII.l. . . . I 195 . . 
>3 . . COCKKR1LI. . . 18,0 . .1'; 
. . . bkATEBINOS . I 8 50JI 
8 :.0| — tu»r». I 7*3» 

\ I I ; I V ; I J U I 

Cour 
pr'C 

66 73 
37 . . 
40 301 

176 .. 
143 .. 
SOS 30 
30 30 

823 . . 
NV0 . . 
3"S0 . 
1039 . 

A c t i o n s 

P S P . ir-Mon. 0 . 
NKOI.\IEFE. . . 
pr- v. ncvsK. . 
TOL. ANV. C. . 

— orJ . . 
AMi.ncrcuR . 
AMiERLURS O. 
r o i s » A V R O Ï . . 
t.HAR. HKLOES. 
COURC.-NORO.. 
PI1OKHOR0W . . 
IlOflL-UNIliS. 
HAM-S/SAMB . . 
MAIIIIIAVS 
MAHlEMONt. . 
NOËL S U t t . . 
IROLi.ELENU.. 
SAUUf MONS. . 
TI1IEC AAMUM. 
ASTI RIENNE-. 
AC.TR.-UELCB. 

NOl-v.-Mo.Nt. . 
VIBU-K-MONT.. 
C.l-E.U A.NV.C. 

- O. 
BEL. BOIM.C. 

_ fi. 
IS1NESUKUNC 

- O 
pt« M AVI M- C . 

_ O.. 
P. PROHOVAC. 

— S . 
PAI1I.UISCH-. . 
SILÉS. M. ZINC. 
BA1LNES(M.-».) 
BODANGB 
METAL. I10CM. 
lll(l\N-K 
DN1EPROVIBN. . 
M.RES>.-BELOE 
TAGANREO.... 

c.iat. 
Jour. 

i o 9 . . 
112 M 
1 2 J . . 

I G S : i o 
930 . . 
500 . . 
M 3J 

1650 . . 

187 JO 
615 . . 

Î17S . . 

M 
4.IU 50 

4 .0 . . 
737 50 

2»: 3u 

140 . . 

118 : » 

8*7 . . 

390 . . 
*o» i . . 

850 . . 
385 . . 

COI'RSF. DB l l l l l Yr. l .LUS 

UONCEAU SAINT PIACB». 

RÊCNIS DR ClIARi.KBOI... 
TÎONNK FIN. . 
V J RC1I « m A. . 

{ H A S A R D 
FoNTAINE-L'EVÈQU» 

COCUS IIC L'OR 
Buenos Ayres, 8 Novembre 1901 

aeie. 
CR EN 8AI1RCS. 
riASTR» ïfya 
BOURSE DE LONDRES 

K 8 NoVKMBRE MM 

10 I ï 
;•• 1 4 

| 7 i i 

corrftoM r>ft.« 
EXTÉRIEURE 
TURC {tkmtK n) 
PANOI'B OTTOMIXK. . 
I»IO TINTO 

LUKIKLU. 

M H N M 
CHAHTKSEi» 
IIO-I?ISOIS'-C>UI.II . 

91 . / . 
69 1/8 
a i / 8 
10 I 1 
46 3 (0 

7 I 8 
7 3/32 
» 7 M 
S i / 1 
9 1 /8 

MÉTAUX 
l.ondris. 8 NOVEMORE 1901 

CCIVRE comptant 
— 4 3 mois 

ETAIN comptant. 
— a luan i s . 

ZINC comptant . 
PLOMU ni. 

64 7/6 
63 10/ 
113 10/ 
106 17/ 
16 1/6. 
il 13/ 

CHANGLS A MONNAIES 
OU I NOVEMUHE i*U 

ESC. j CHANCES | A COURTE ÉCHÉANCE 

VALEURS SE NÉGOCIANT A TROIS MOI] 

Hollande... 
Allemagne 
Bsfsza 
— \ersem. 

Portugal. .. 
Vienne 
St-Pelenog. 
— Versera 

347 . / . 
390 . / . 
103 1/1 

4 35Î . / . 
4 4 H) . / . 
4 103 3/4 

V» a 166 7/8 

!» 

I l 
VALEUHS SE NEGOCIANT A VU» 

3 . / . 
3 l / l 
6 . 

Ix indres— 
— chèques! 

Belgique. . . 
Suisse 

! Italie, lires. 
New-York. I mm 

3 0 0 

i l 

BOURSE COMMERCIALE 
d e P A R I S MU 8 NOVEMBRE 1901 

(Servit* télégraphique spécial). 
Cours transmis par MM. J. V. MOIITAR-> A FILS. 

courtiers assermentés, rue du l>0!ivro. 15, 4 
Paris. — Acut à Lille : M. 11. L m u m t 
50, rue Basse. 

avoivtis 
lOuv. lClOt 

oti.r.HliRB. . ' . o '.-u _ ' .''a 
JANV.-PKV..tît IS'Tl i i 
4 P K E H l E R S . i l A3 .2 . 40 

M U . 1 R S 

NOVFMHRE.. 113 85 1 
DECEMBRE. .115 35 I 
JANV. EÉV.. 15 30 I 
4 PREMlEnS.|15 50,1 

B L É S 

NOVEMBRE.. SI 13 31 10 
DÎXEMltftC. 21 ^5 21 3" 
JANV. 1LV.. Î I ' 0 2! K_ 
4PREMIEBS. 22 03 22 10 

FARIIVin 
NOVFMIIRE.. |ï:i sa 2 
OECEMBBE.. S" 14.1 
JANV.-FKV.. 27 6"> 2 

4PHEMILRi.|27 C0 |2 : 90 

CORBEIL. ClOt. 30 

• l l l . l i D R M l 

|Ouy. |GI .0t . 

NOA-EMBRE. .178 50178 15 
liPCEMRnK . 7 - 2S 77 . . 
4 PREMIERS. 1:2 . . 71 50 
4 DE MAI. .16'- . |b» . . 

• l l ! . ! ; 0 3 C O L Z % 
NOTCII ai::.. SI 30 3'J ! 3 
n à z m i . 39 73|59 75 
4 M r a i E I S . cil 25 |60 . . 
t un x t i . . H . |39 . . 

S L C ' R B S 

NOVEMBRE.. |12 37 t * 37 
tticKMaai . *1 ô à M Cl 
4pRE»lEBi . « 23 23 i 5 
4 MARS ÎJ 6 ! 23 «S 
«IF . 8 8 . . . . . . . . 11 *T. 
RAFFINES... ! . . . . ,97 M 

A L C O O L S 

NOVEMBRE. 27 3J!*7 25 
„.,,. :M«,I. . ,27 50 27 30 
4 PREMIERS -'' 75 17 75 
4 r.iiAi p » . |2S 50|*9 50 

PISP.INIIII .E: ''10t. *7 SS 

SUCRES 
LJ»e. — s NJVI:MBI;E ISOI 

8CCRI lNDpa./XtTi? I " JNT.. 
— B l M t * ! . . . . , . 

— Acouirr : s . . . . 
— h'i. 
— FAIN N» 1 
— CASSE BOiriS OH a 

1/6FIN P1SPON1.1U. 
BETiEHAVB 

Cnto 
of». ' . 

18 73 

i.io V. 
101 . . 
17 . . 

Cote 
comn». 

CAFKS 
L e U a v r e . — b s o \ EMBUE 1901 

JANVIER . 
FÉVRIER. 
MARS. . . 

« 73 13 
44 . . { « • 
44 5 J . U 
A4 75 44 

ICILLET 
AOUT 143 
SEPTEUBâli. [46 
OCTOBRE 
NOVEMBRE. . '43 
DèCSHBR/... |43 

45 51 ,14 75 
45 75 45 . . 

. . l i Î3 

VEViLurrox vu «o NOVKMBRE 1901 n* to 

UNE T A C I S D ' I N C R l 
• p a r S - E I S T E B A Z I N 

— Oui, <n connais mon système: quand une chose 
ne mo parait pas claire. . . 

— Vuiis foii iTz lieMsn», c o m m e u n t a p i r . 
— .lu-ii ' i i i .ut. Ja m'en suis toujours bien trouvé. 

Ton affaire nu mo paraissait pas claire. C e t t e 'le-
ani.i ",• Oharaut était-el le fiancée, n e Vf -H t l k 

pxs Jusqn'i rjnel point avait-cilo pcrniis tes rou-
( o u l n l i s f Tu ne mo l'aurais jamais d i t au justo e t 
je no l'aurais jamais su. Alors, j'ai suivi mon systè
me : jo suis allé cher î e papa. 

— Vous avez fait cela 1 
— Parfaitement. 
Vous êtes allé ohez M. Charnot ? 
— Huo de l'Université. N'étai t -ce pas le plus sim

ple Y J e n'étais pas fâché, d'ailleurs, de voir de près 
mi m.'inlire de l'Institut. E t je dois reconnaître qu'il 
a é té très biea avci mui, pas fier du tout . 

— i'H vous lui avez dit ? 
— J e lui ai d i t mon nom,d'abord: Brutus i foui l lard. 

Il a oherché un pou, pas très longtemps, puis il s'est 
Nourenn do toi, un jeune homme timide, licencié 
ôs 1, ( i r e , qui porto un lorgnon. 

— ( "est tout le signalement ? 
— Oui. I l se rappelait t'avuir vu à la Bibliothè-

r? Ij."! -m -^jB3wicipnB»ss!srjs£SAE*ssjv»»»s»»»mu»aarAUB»spu 

que nationalo e t nno autre fois chez lui. J e lui ai 
dit : — » C'est mon neveu , monsieur Charnor. 
J'en suis charmé pour vous, Mons ieur; il ne m, pa
raît pas sans mérite. — Assurément, mais il a le 
otcur inflammable. — A son âge, Monsieur, qui n'a 
pas e u son incendie ? Voi là le début . . . > Il est spi
rituel , ton monsieur Olmrnot. Je n'ai pas voulu êtro 
en reste e t jo lui ai répondn : < — Eh 1 monsieur, 
le feu a pris chez vous •. — Il • en nno peur de dia
ble et s rerr.irdé de tons côtés.Moi j'ai bien ri. Puis 
nous nous sommes expliqués. J e lui ai exposé que ! u 
étals amoureux de »a fille, sans mon consentement, 
mais en tont bien, font honneur, que je l'avais devi
né à tes lettres, à l'inqualifiable oubli de tes devoirs 
de famille , et que, de Bourges , j 'étais accouru pour 
juger la s i tuation. Pu i s , je me suis t u , et je l'ai lais-
té venir. H y a un moment où il faut laisser venir le» 
gens. Jo ne pouvais pas lui jeter au nez :t — Mon-
iiour, jo voudrais bien savoir si votre fille est fian
cée • . Tu me suis bien, n'est-ce pas P II a probable
ment cru que je venais lui demander sa fille, a pas-
né une main sur son front, et m :a répondu: <— J e 
suis très honoré, monsieur, do votre démarche, e t , 
certainement, je l'aurais prise en très sérieuse consi
dération si ma fille n'était en ce moment même re
cherchée par lo fils d'un de mes amis, d'un de me.» 
camarades de collège, e t vous concovez, «Monsieur, 
que c e l l e situation ne mo permet pa« d'aceueiHir des 
avances qui, en d'autres ciroonstanccJ", eu s sent fait 
l'objet du plus mûr examen. > J e savais ce quo je 
voulais savoir. J o ne risquais rien. Ma foi, je ne *ui 
si pas caché que, personnellement, je préférais pour 

toi une provinciale à la plus charmante Paris ienne, 
et que les Mouillard, de père en fils, convolaient à 
Bourges.II l'a très bien compris, e t nous nous sommes 
qui t tés le« meilleurs amis du monde. A p r i e n t , mon 
garçon, la chose est sûre : mademoiselle Charnot va 
se marier avec un autre, H faut en faire ton deuil e t 
partir ce soir aveo moi. Nous serons demain mat in à 
Bourras et je te garantis quo t u riras bien d e tes fan
taisies parisiennes; t u en riras; 

J'avais écouté mon oncle sans l'interrompre : l a co 
lère, la stupeur et l'habitude de respecter M. Mouil
lard lut ta ient ensemble dans mon esprit . I l mo fal
lut toute mon énergio pour répondre avec un calme 
apparent : 

— J e n'étais pas décidé hier soir, mon oncle : à 
présent, je l e suis. 

— Tu viens f 
— Jo Texte. C e que vous venez de faire l à , 

mon oiicle.. . je ne sais pas si vous vous en rendes 
compte, c'est une chose incroyable, que je ne puis 
admettre , qui met entre vous e t moi deux cent» ki
lométras de chemin de fer, et à jamais, entendez-
vous bien ? Vous vous ê tes permis de révéler un se
cret qui n'était pas le vôtre, un amour qui, n'ayant 
pas de chance d'être agréé, avait le devoir de n e 
pas se dêdlarer davantage , et d« n epas s'exposer à 
une SA'inblable humil iat ion. 

— Vous ê t e s allé ohez M. Charnot s a n s 
TOUS demander si vous n'y porterioz pas nn certain 
trouble, sans vous demander, non plus, si de pareils 
pnw'ô lés. usités peut-être dans votre monde deB af
faires, pouvaient réussir avec moi. Vous le pensiez 

peut-être . Vons n'avez fa i t qu'achever une preuve 
déjà commencée, à savoir que nous no comprenons 
pas la vie d e la même manière, e t qu'il vaut mieux, 
pour vous comme pour moi, que j e continue d'habi
ter Paris , comme vous cont inueres d'habiter Bour
ges . 

— A b 1 tu lo prends comme cela, mon garçon, t n 
refuses, t u menaces P 

— Oui. 
— Réfléchis bien avant de me laisser partir seul . 

Tu sais t a fortune, quatorze cent» francs de rente , 
la misère à Paris I 

— O u i . 
— E h bien I retiens ce que j e vais t e dire. J e t'ai 

gardé pondant de s années mon é tude , c'est-à-dire 
une s i tu. i t ion tonte faite , honorable, lucrative.Mais 
je suis las, à la fin, do tes façons et de tes dédains. 
Si , dans quinze jours d'ici tu n'es pas fixé à Bourges, 
avant trois semaines l 'étnde Mouillard aura changé 
de nom I 

Mon oncle m o regardait en reniflant d'émotion, 
• 'attendant à me voir crouler sous ta nu nr.ee. 

J e ne répondis pas , d'abord. Puis je lui dis, car 
une pensée m'obsédait depuis le début : 

— J e n'ai qu'une chose à vous demander, monsieur 
Mouillard. 

— U n nouvean délai , n'est-ce pas ? Le temps de 
réfléchir e t de m e berner encore P Non , non, millo 
fois non, j 'en ai assez : dans quinze jours, pas un de 
pins I 

— N o n , monsieur, ce n'est pas un délai . 

— Tant mieux, je le refuserais 1 Qu'est-ce quo 
c'est ? 

— Monsieur Mouillard, j'espère que Jeanne n'a 
pas assisté à l'entrevue, qu'elle n'a rien entendu, 
qu'elle n'a pas eu à rougir. . . 

Mon oncle s'est levé tout d'une pièce, il a 
saisi £03 g a n t s allongea sur la table , Las a froisté*, 
jeté» au fond de son chapeau dans un mouvement 
d e colère, s'est coiffé d a tout , e t , à pas rapides, Ica 
jambes serrées, a filé vers la porte . 

J e l'ai suiv i . Il no s'est pas retourné. U n'a pas ré
pondu à mon — u Adieu 1 mon o n c l e » . S e u l e m e n t , 
sur la s ix ième m a r d i » de l'escalier, au m o m e n t d o 
disparaître dans le tournant , il s'est arrêté un ins 
t a n t , il a lové sa canne, il en a frappé un coup à l a 
briser sur la rompe, e t s'est remis à descendre en di» 
eant : 

— Cré nom de nom I 
20 mai . 

E t voilà comment nous nous sommes qui t tés , M". 
Mouiriard et moi, sur nn juron I Voilà comment j e 
m e suis séparé d u dernier parent qui m e ref^o! I l y 
a d ix jonrs de cela. Il m'en resto cinq pour renouer 
le fil brisé de la tradit ion dos Mouillard e t deven ir 
avoué . M a i s rien n e m'annonce c e t t e conversion. J o 
m e sens, au contraire, dél ivré d'un grand poids, con
t e n t d'être l.'ore, de n'être rien. J'éprouve le p e t i t 
frisson de plaisir qne doi t éprouver l'évadé qui v i e n t 
d e passer la frontière. 

(A rUHTfJ R i s » B A Z I N . 

• m Ltuus 
Brasserie du Raverdi 
AVIS ADX ACTIONNAIRES 

A la -'lite dn mesures prises 
et à proposer pour la prwpé-
.i v ension à iloam r à 
la 1! a • i rie, li s deux cornai -
•a..H- ruieul inowii 
.n tionnuires que l a réunion 
dll 1U novembre est romiM' an 
- 1 novembre, l 'n nouvel or
dre du jour sera a d r e u é à 
ch.i<]iie actionnaire. 
J.. ., ,mmi j/<'/M d'adminix-

trutivH ti dt mr;eittant*. 
9.a074d 

ÂVÎS 
Les actionnaires «le la So-

oi r,- coopérative Union N s o 
/„.•;., Il i / f i . U», r u o d e laeer», 
à U'.ittrelo», sont invité» à v 
îeiiiiir c> Assemblée générale 
annuelle , le dimanche ï l no
vembre, à 3 heure» d u «oir 
très préi ise; , salle de l'Epi
cerie. Coopérative, 77 bis, rue 
d'Ital ie , Koubaix. 

O R D R E P U J O U R : 
1« I^t ture du procès-verbal 

i1 l'A -s.-mblée générale Ordi

naire du 22 avril 1901 ; 
2* Rapport du Conseil 

' l 'adminisuation ; exposé de 
la situation ; inventaire ; bi
lan ; compte de profits et 
perte" ; ri partition ; rapport 
î lei commissaires ; approba
tion des comptes ; 

3° Impos i t ions à prendre 
envers un actionnaire qui re
fuse de se conformer aux 
Sta tu t s ; 

4 Ratification de la nomi
nation d'un administrât' nr ; 

5° El"ction de trois admi
nistrateurs et da trn . oni-
missuires. 

AVIS 
T-.es actionnaires de la So

ciété eoepérativo Union Ituu-
batx-Waitreloê, rue de Leers, 
à Wattrelos, sont invités à se 
rénuir en Assemblée général* 
extraordinaire, le dimanche 
24 novembre, à 1 heure» du 
soir très précise", sal le de 
1 Epicerie Coopéra t ive , 77 
bis, m e d'Italie, à Koubaix. 

O R D R E D U J O U R : 
Révision des articles 4, C, 

7, 9, 10, 1?, 14, 19, 21 , 24 , 
26, 27 , 3 1 , 33 e t 5 1 . 

Le PrésùUnt du Conseil 
d'administration, 

95078 D . D w » c * u c x . 

I M M E U B L E S 
A TENDRE 00 A LOUER 
D T f r H T H '"('•'- i'1'ie) fronle re 
n t i L l i l l l n fraii...n«e. a pr..i. 

bâtiments avec environ 3 li «io 
terre, peuvant n.nvi-uir pour eta-
b.i'seili.nl inliislriol .m .uVsi-om-

Collège et l'.llart (ancienne phar
macie Delrroni. Saur. Î5. rue ilu 
Coll.RI". 4 I loubaiX. U4-9.) 

.. . J IW.uievaru île il-jlfort, 
da 3i fr. par mois. S'a.lr. 

Ht 83. Kouliaii. m»j 

A LOUER inRESENTEMENT 
une crawle maison dliatuiation 
frairlicinent peinte et tapissée se 
tu .e rucdrsCtianips. l l . 4 Koubaix, 
comprenant aux 1 Places 8 cham
bres a couclier.au r e n i e chaussée. 
Dur au, »aloii, sall-s à a a n i i i ve-
raiMah. cuisine, arri re , uisinc 
av<!c i-tiauiliera en cuivre, cave 
aveccavi aux.eaux putaoks, bonnes 
condmons. s'ad. l i , i.i.i o Tbirr» a 
Tourcoinff. 83617 

belle vilrine. 
1ère au centre do la 

ville, quartier populeux, propr» a 
tout commerce, pelit lover, b'adr. 
4 M. A,i, , l ie Uazin, Grandelliie. 
l.v>, Itouuaix. 5..ÛI4 

aux Maison 
•r, avacecu-

cniisc, crand jardin Fruitier à 
t du l ,a iu«ay de Iloubaix, a 
in.t.. -lu tramway de Mlle a 
»ln>r. S'adr au lleau Uoiuiuet 
K« .le Mouvant, 6. 9»J3il 

. i i l n v 

IHJ Si 

HALLES CENTRALES l c i r 
tens 4 louer rue de la Halle, deux 
pièce», di oarraisolr, cour. M tr , J 

Fiecei, délîarr. cour. 17 fr. S'ad. rue 
lerre-de-Koubaii, 113, Koubaix 

MM 

A VENDRE 0 0 A LOUER 
M, rue de Mouvaux et 4, fa» de 
il mes! a Koubaix, belle maison 
d'l.ahitat:on, a \ec magasins, re-
miscA, écuries, conr. convenant à 
tout commerce, ores de la g»rc, 
superlieie lOoO». S'y adresser. 943JJ 

Routiax. sur la 
limic du iraniviay de ltoutiaix a 
'li'iirioiiie.s chambre:., veiandali. 
Jardin ; maison rue de Lorraine.H. 
Sadr. rue de Lorraine, i l , llonbaix, 

» I M 

MAICIIM a v e c véranda eljardiu 
i n a i d U n a louer «nuée rue Na
tionale. 84. Tourcoing, visible d»n» 
l'après-midi. 91079 

BANQUE FICQUET 
3 » , B' G a m b e l t a . R s a b a i x 
Propriété» 4 vendre et c a p i t a u x 
4 placer aur lijpoibéqin». m u s 

( a i CESBJiHia 
46, Hue d6 la Gare, 46, Rontiaix 

A I. 4:1.11 : Ituc de la nedoute, 
62 et M » . 

Une .:u I'OII.MC, 07. 

Hue .ie la taaic. 40, 1er élage h a k a 

i d.- la Car". 49. I " e l a e e . 
de la • » * , * • , ! • • éta | ;e . 

lin 
llu. 

Hue d la Gare, S5, |™ eta^'é avec 
balcon. 

Rue r i T r t r . l l l l i r t i f a r r a p a W n » . 
Hue l'aiK roc, 14, pro[ire à tous 

eoreraercea 
Hue .les t-'abricanlfl. 9, ancienue 

bani|ue Itnuhaisii une. 
Hue liav Lusaac, 20, 18 e t ! 9 f r . 

par mois. 
Hou evarddc -Irasbourr, 133, 143 

et M3. 
Hue JouiTroy, 9. 
Hue P.iuvree, 37. 
Hue Saint Louis, 19, libre d o . cu-

pation. 
Hue de la Gare, 51, l«i étage 4 

louer. 
Hue do l'Ksp. rance, 71. 
Hue Saiul-htjcuué, magasins 4 

louer. 
Rue ?aint Antoine. 61. 
A A I M I C I : Grande fine. 600 

mètre» carre» de ti tram. 
Hue île i larbi iui 9-33 sur II m.'t. 
Hue l.annes, la maltons et 1000 

meiri's carrés de terrain. 

H. WILMÔT~ 
41». r u e l ' a u v r é e , IIOI IIAIX 

Prêt sur liypotbéques; achats. 
ventes, locations de proprià4es.diA94 BELLE MAISON Pellart . 183, 

Àppariemeniskchambres 
A LOUER 

P u b l i c i t é é c o n o m i q u e : C h a 
q u e m e n t i o n d ' u n e l i g n e d e 
c e t a o l e a u s e paie v i n g t c e n 
t i m e s ; s i x j o u r s : s o i x a n t e -
o u i n r e c e n t i m e s ; d i x j o u r » ; 
u n franc v i n g t - c i n q c e n t i 
m e s ; v i n g t j o u r s : d e u x 
francs ; u n m o i s : t ro i s 
f rancs . Ce t a b l e a u e s t p u b l i é 
d a n s l e s d e u x é d i t i o n s d u 
« J o u r n a l d e R o u b a i x », 
so ir et m a t i n . 

l.li. .(uni.-,-, rie Sii-llarbe.il. Tourc». 
CVi 
(A /; ,.' 

, ru Ne e. 7. 
... .nkeriiiann. 158. 

t iii.pl. du t'.ouimcr.'e,ll9 
rue de Lorraine, la. 

ENSEIGNEMENT 
LEÇONS DE PIANO a^[a 
demoiselle diplômée Prix mo 
l'roL-r.i lipides. S'ad. 13, r 

sotf.ee ei 
par 

. . „ mcki 

, lapides. S'ad. 13, . . 
r indus lrc , Roubaix. 90u76 

TOURNAI 
Ouverture de l'orphelinat Sainte-
Ea^énie. chaussée de Lille. 31, BOUS 
la direction de» Su'urs de la Provi
dence do S C reliKieuaé» fran-
eai»es pour jeunes filles, vaste éta
blissement, nourriture abondante, 
têtus maternel», prix d» la rension 
100 fr. par an. S'adr. 4 M - la 
kupérieur». tgo ï l 

ANGLAIS ET ALLEMAND 
par des professeurs nationaux et 
diplomét 1 fr. I beure. 68, rue Jaf 
quemart Gklee. Lille. J a.;; 

DEMMGES&OrTSES 
^'EMPLOI 

AVIS 
i «j i .i J i -

Fnnr tome annonce portant la 
Diriiitou : è'rcnart latinva* un bit-
Tfnv dujouf-Ttai.ilest m 
tu ûPUianuaiit fYiieair 
Oiirr K litinicio ot i àujuuuce. 

Li bureau ad M ^ I M M I I «t 
aiiii*>uc*kt'St .craie le* unu.itic:.-«• 
•t iOLrh.lTH'l. 

f\f paï- aor''SST»ri(H iPttrcs ^n r*-
pon«f aux amiotirrs au i*tt\KrTEvm 
M jciRNAL. Hi:.isiiit'Oail* IBltiaia» 
IndiflUv'fîi nans rannonrf.Ki-mrile: 
f. ^ . 4 • . bnreati au Journal *ut,jn-
Aaiataiinoiirt* D*...).Le» ieltressoiit 
r m i s t s u a recxf>cuiees U-rmcet à 
l'iuii it's-se.U'5 U'iire* NssMstet Ji 
rri-ifcicut ao bureaa an juiirual 
doivent tMre.lc>'i>srt-8d:ii.s »at>oCie. 

L'tiiiniimstrui mn OOjournal u ou-
vrjin p u 4t-s leureâàuiritvset'ftaJxJi 
i i cuans us peut n f.unure ackLuo* 
brekv, OMC oo oo'-iimeiiis g u e u o » 
cueisiiiiit'y irt>u\eD*loiius 

portante maison tis&us, tret actif 
et bon Tendeur, rcWrences da 1er 
ordre, connaissant par alternent la 
plaça de Pans, dûsifA trouver à 
Roubaix coniuiiSMooiiaire soldeur 
en marcuaudises, pour le représen
ter at créer manou à Parti. Ferait 
voyages également. Ecrire 0. C H., 
poite restante, Roubail . 93Hi 

REPRÉSENTANT'd"0,"''.'"" 
rlK-impagne d'Kpemav demaudeur. 
représentant pour Houliitx-Tour 

" bureau du jour 
0-..t'jiT_ I S i M 

av.ml bonnes relations dans lliatu 
r-s laines. Kerire !.. ."U N., b .r .111 
du journal. 9So:>6 

JEUNE HOMME t rer comme vo-
loutairt dans importante maison 
de tissus pour corUvetuins, maison 
gros, à Roubaix. pour apprendre 
.'omiii.Tca A*.'cnre M. O. St-<m.T. 
I et A, rue da Paris. Tournai. Mo37 

pour industrie très prospère rap-
porl.iul de beaux bcneilres. prêteur 
ou c'uiiiiiaii'iiiaire avec apport de 
,'rO à 100 tV 0 fr.. intérêts 8 0 0 htne-
11' e* eu rapport aveo la souime. 
Ecrire E.l i . P. bureau uu journal. 

MH 

LAINES ET BLOUSSES 
t.on]|.t»bto correspondant en l»a 
guet elrangcres, allemand, anirlai». 
italien, détire changer. Pourrait te 
enargerdes voyaee». Kenre V.» I, 
Verviort, Station. Uelnique. »ân4Q 

TISSOS Uni.PréDAtrel adresse au 
bureau du journal. 95077 

bonne famille, très 
balle écriture, intelligent, lustreit, 
I ans même maison demande placo 
dans uu bureau Koubaix ou Tour
coing, bonnet référence». Prendre 
l'adresse au bureau du journal. 

plus importante* inaisounue tmsu» 
d'au'.enbleiiieiiis. lauréat de»écoles 
d» lissage, s'occupaul de tout ca 
qui roDciTne la fabrication, l e l l 
ipie destin», patron». ourdiss.ves. 
rentrages. armures, montapes.com-
potilKitu et decomposilions, eic , 
recherche emploi I r a t à l'etraneer. 
neferenc.'» de 1er orlrc. S'adr. 
(.rai. le . u-, ta'), l louba.i . «4942 

prenti ehe» II. rre-
deric ll.'eobecq rue de la Cloche, 

fereuect exij;ées. 

m i l l e l i b é i d 
du service militaire ayant m u 
quatre an» même maison demanda 
l-la.-e de cocher, valet de chamhru 
on tout au.r» -i.iploi. bonnet rtie-

Garioîteor-Papeleiir 
Un bon ouvrier garrotlcur-paiiue* 
leur désire place. Hons certitlcats. 
Pren J re adrets» bureaa du tourna I. 

94106 

préférence e u 
Belgiqae, moyennant cautionue-
menl. en ville ou 4 la campagne, 
on» penonne qui voudrait vendra 
de» chaussures en dépôt. — Ecrira 
A. B. W., bureau du journal. t N t l 
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